
1 

Convictions d’un Viateur catéchiste 

Gaston Perreault, CSV 

"Accueillir, mettre en route et accompagner les personnes 
sur leur chemin, pour révéler la présence du Christ et 
faire naître des témoins", voilà la tâche des catéchistes. 
(Service de Catéchèse, St­Maurice 2006) 

Nous pouvons relire notre vie pour y découvrir les traces de Dieu. Nous avons aussi la 
possibilité de regarder un pan de notre histoire pour mieux saisir ce que nous sommes 
en profondeur. C’est ce qui m’arrive en faisant mémoire de mes six années vécues 
comme responsable du Volet catéchétique de La Source. De cet exercice, je retiens trois 
convictions : 

­ Dieu a fait des Viateurs des catéchistes; 
­ les personnes habitées par une foi vive et éclairée sont déjà des catéchistes; 
­ les catéchisés ont besoin d’une communauté vivante, comme milieu nourricier de leur foi. 

Dieu a fait des Viateurs des catéchistes 

Disant cela, je ne fais que reconnaître le don que nous avons reçu. Dans mes premières 
années d’éducateur, j’ai travaillé dans l’enseignement, j’ai donné des cours de 
catéchèse, mais le succès ne semblait pas au rendez­vous. Cependant, mes 
nombreuses saisons d’animation pastorale et d’accompagnement spirituel m’ont 
convaincu de la justesse des propos rapportés par Paul VI : 

« L'homme contemporain écoute plus volontiers les témoins que les maîtres…ou s'il 
écoute les maîtres, c'est parce qu'ils sont des témoins », (dans Evangeli Nuntiandi, 41). 

Et, surtout depuis 2000, avec l’Équipe de La Source, de S r Rose Robert et d’autres 
personnes engagées dans l’éducation de la foi dans le diocèse d’Amos, j’ai mieux saisi 
que catéchiser, c’est d’abord accueillir, éveiller, mettre en route, accompagner, créer 
des liens, faire écho à la Parole de Dieu pour bâtir de petites communautés, mettre les 
personnes en contact avec le Christ et célébrer notre foi en Lui. On le voit bien, c’est le 
cheminement de toute une vie. Cela, les catéchistes l’ont compris.
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Exprimée en des mots simples, cette vocation catéchétique convient à tous les 
Viateurs, quels que soient leur âge et leur situation de vie. Ne sommes­nous pas, 
à l’exemple de Louis Querbes, des témoins rassembleurs de petites 
« communautés où la foi est vécue, approfondie et célébrée », comme le 
rappelle la Charte de la communauté viatorienne? 

Les personnes habitées par une foi vive et éclairée sont déjà des 
catéchistes 

C’est encore mon expérience de formation de catéchistes bénévoles, dans les 
petites communautés chrétiennes, qui a ancré en moi cette conviction. Sans nier 
la nécessité de la meilleure formation possible au plan intellectuel, catéchétique 
et pédagogique, il reste que le meilleur moyen de révéler la présence du Christ 
et faire naître des témoins, c’est d’approfondir et de nourrir notre foi en Jésus­ 
Christ, agissant dans le cœur de tous les baptisés que nous accompagnons. 

En reprenant les mots d’Henri Nouwen, la mission catéchétique a besoin 
« d’hommes et de femmes qui sont près du cœur de Dieu, un  cœur qui 
pardonne, qui se soucie des êtres humains, qui veut les rencontrer et les guérir » 
(Au nom de Jésus, Réflexions sur le leadership chrétien, p. 18). 

Je l’ai constaté plus d’une fois : dans le cœur  de nombreux parents et celui des 
catéchistes bénévoles, l’Esprit saint est à l’œuvre. Il les met en état de mission, 
c’est­à­dire avec le souci de partager leur propre expérience de Dieu, en 
repartant de Jésus­Christ et des Évangiles, premiers manuels de catéchèse pour 
l’Église primitive. 

L’expérience des catéchistes, travaillant en équipe, me rappelle l’exemple du 
Maître qui envoyait les siens deux par deux. Il est vrai que nous ne pouvons pas 
apporter la Bonne Nouvelle, seuls (cf. Nouwen, p. 26). Nous sommes appelés à 
annoncer Jésus­Christ et son Évangile, ensemble, en communauté. 

Cette deuxième conviction, nous l’avons proposée aux catéchistes des petites 
paroisses. Plusieurs Viateurs la partagent aussi dans leur engagement à deux ou 
trois dans le milieu qui leur est confié. Que nous demandent les gens? Que nous 
soyons des passionnés du Christ, de vrais témoins sachant leur faire voir Jésus 
dans tous les événements de la vie. Nous pouvons tous devenir écho de la Parole 
que nous laissons retentir d’abord dans notre cœur.  Encore là, la Charte nous 
interpelle : à l’exemple de la première communauté chrétienne (cf. Ac 2, 42), les 
communautés locales viatoriennes sont conviées à devenir dans leur milieu
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respectif de petites cellules ecclésiales qui rayonnent la Bonne Nouvelle par leur 
partage  (p. 9). 

Les catéchisés ont besoin d’une communauté vivante, milieu 
nourricier de la foi 

Cette piste de réflexion m’est venue de la lecture d’un texte de M gr Christophe 
Dufour, évêque de Limoges, qui présentait la communauté chrétienne comme 
l’écosystème de la foi. C’est en préparant un parcours de formation des 
catéchistes, en collaboration avec le P. Léonard Audet, que j’ai approfondi ce 
langage auprès des catéchistes de Côte­des­Neiges et des associés viatoriens de 
Rimouski. Le meilleur exemple d’un écosystème favorisant la vie fut facile à 
trouver : les Jardins de Métis. Ceux­ci se présentent comme un ensemble de 
petits milieux nourrissants qui transmettent et font grandir la vie. Chaque plante 
reçoit sa « nourriture » des autres éléments de l’écosystème. Même les vieilles 
souches, apparemment inutiles, sont porteuses de vie. Quelle leçon pour les 
communautés locales, les familles et les communautés chrétiennes, appelées à 
devenir des milieux nourriciers de la foi! 

Rappelons que le mot écosystème vient du grec oikos qui signifie maison ou 
maisonnée, c’est­à­dire les proches, la famille élargie, les amis intimes (Ac 10, 
2.24; 11,14); et le mot système vient du grec sustema qui désigne un ensemble. 
Appliqué à la mission catéchétique viatorienne, ce vocabulaire décrit très bien 
l’écosystème ecclésial que nous pouvons être. Pour faire connaître et aimer 
Jésus­Christ, il n’est pas nécessaire d’être nombreux, mais d’être habités par le 
désir sincère de faire éclore la foi les uns des autres, de la faire grandir jusqu’au 
témoignage. Dans ce but, quels moyens pouvons­nous mettre en œuvre? 

Le jardin du ruisseau
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Le jardin d’accueil 

L’allée royale 

Catéchistes, nous le sommes par la qualité de notre être chrétien. Qui de nous 
n’est pas capable de faire écho à la Parole de Dieu, créer des liens, faire 
communauté et partager? Témoins de Jésus­Christ, nous pouvons favoriser la 
qualité du milieu nourricier de la foi que cherchent tant d’hommes, de femmes et 
de jeunes que nous côtoyons au fil des semaines. 
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